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Introduction Le biotope ctudic est un phrygana compose de dix 
especes vegetales caracterise h Gsnista acanthoclados et ~~ 
~apitatu_:'l_. Il est situe sur la plirtie Est de l'1le de Naxos a.alimat 
m<l'diterraneen sub-aride (la presentation de. la station fut fa1 te 
lors d'une COllllllW1ication au C.I.E:.S.lll.,I985, voir reference). 
Le phrygana recouvre 40% du sol rouge nu§diterraneen tnonque (absence 
d 'horizon humifere) et dans les conditions habituelles de paturage 
par les ohevres (charge: 3ch/ha) presente une phytomasse de l0,9t/ha 
repar tie en 7, 9 t/ha de phytolllasse aerienne et 3, Ot souterrainc · 

Dans le present article nous nous attachons b. presenter 1' evolu­
tion de la phytomasse du chene J~:erme s sur deux ans a pres la mise en 
defens d'w1e partie de phrygana. Les donnees relcvces apres I7 (TI) 
et 21\ mois ('1'2) d'absence de pt'tturage permettent d'estimer de mani­
ere pratique la productivite primaire du kennes qui est dans sa plus 
grande partie consouuuee par les caprins. 

Phytomasse 'J~() (mai I9Uil) Le chene lcermcs est un des principaux· 
consti tuants :Y;sgetaux de notre station, il recouvre 4, 5% du sol, et 
est l'espece la plus pilturee, et ce en toute saison par les chevres. 
Il se presente sous la forme de buissons de 30 em de hauteur Jlloyen­
ne "taille,-," de pres. La phytomasse aerienne (poids sec) au m2 de 
recouvrement veg<\tal uniforme est cle 2352 g repartie on 327 g de 
feuilles et 2025 g d'organes ligneux. La litiere au sol est quasi 
inexistante. 

J.'l ( oc tobre 1955) No us observons dans 1 'enclos un 
developpem<;!nt spec taculaire <1u ltermes, se ·traduisant par un foison­
Hement d11 feuillage e t une multiplication des petits rameaux, la 
hauteur moye11ne variant peu mais nous notons la presence de nombr­
euses tigeR (IO-I5/m2) pointa.nt de GO a 90 em de hauteur. 
La phytomasse drHerminee est de D6il g/m2 de feuilles et 27 34 g/m2 
de bois soi t 359D g de phy to masse aerienne au m2. La li tiere au sol 
est de 296 g d'organes ligneux e·t 5JG g de feuilles. 

.'.CZ.. (mai I9BG) Le ch€ne se presente sous le meme 
as pee t qu' en 'l'l, avec pour caracteristique le culrninemcnt i1 I m des 
tiges extraites de la formation buissonneuse. La phytomasse est de 
I002 g/m2 de feuilles et de. 2B65 ,o;/w? d'organes ligneux, soit un 
total de 386·( g/m2. J,a li tiero au· sol se compose de 992 g/m2 de 
feuilles et 256 g/w2 de bois (notons que la litiere de bois est plus 
sujet a variation de earn~ en earn\ d'echnntillonnage). 

Productivit6 Apres I7 mois, <1qu:Lvalent h deux p<!riodes de crois­
sance prononcees en cJ.imat · Jll{,<.li. l:erran0en ( printemps, automne), no us 
oons ~a tons un nccroi nsr>menl; clr> l<t phy ~a masse de 5.3% et 6~, 5% a pres 
24 mois. J,n phy l:om:1sse nh·i.r>nne ~otnle vnrie de 2, 35 lct~/m::> h 3, GO 
et ) 7n7 Jcr~/111? renpn~~t:.iV~'"'IBf' .. nl;· .. 
J,':i.1npor·b1nr;P dPr-; fPui_L.lP.:i :;ur~ .1 'rn?.Clllldn rl0 ·1:1 pllytomnssc vnr:l.c clc 
wani<\cp prr:v-isiiJJp crois"mli;C': dr. Hi· ('1.'0) ;\!I} ('1'1) et ?(i;/• ('1'2). 
Ces n§sultats traduisent une augmentation de 200% de la phytomasse 
foliaire initiale. 

En adaptant nos n\sultats sur un delai annuel nous obtonons une 
augmentation de la phytomasse de la premiere annee, apres mise en 
defens, de 379 g de feuilles sur pied et de 500,5 g de bois. 
I.a deuxieme annee, pour sa part, presente w1e productivite de feuil­
les de 296 g et de bois de 339,5 g. 

Ce sont des productivites elevees montrant bien l'influence du 
pliturage par·les chevres. La deuxieme annee presente une productivite 
moindre dO.e certainement aux effets cl'une Sf~cheresse hi vernale excep­
·tionnelle e t d 'autre part, mon·tre peut etre les signes precurseurs 
d'w1 ra lentissement du rythme de croissance, souvent observable dans 
les formations vegctales liberees. d •un stress (feu, p~Hurage). 

La productivitc mmuelle du lcermcs est done de 500 g d'organes 
pererme s la premiere annee et 340 g la deuxieme mmee avec des li ti­
eres correspondantes de 587 g et 624 g au m2. 

Pour sa part la c;arrigue franr;aise 21 kermes (I m de hauteur) a 
uno productivi te aunuelle de II() g de ma bere perenne/m2 et 230 g de 
litiere (napp, 1971). D'autre pnrt des formations analogues en Cali­
fornie et Australie, les chaparrals et malees respectivement, pres-\ 
entent une productivite variant cle su a I50 g/m2/an dans les dix 
premieres anncos de leur developpemerrt (Specht, 1969). 
A titre in<.lieatif eitous une productivite cl'un pllrygana r;rec mais de 
constitution diffcr-ente ( £h1Q.l!li?_[r~lli2.§ et fulphorlJ~cantQ.:tham·'­
nos), de 202 g/m2/an d' organnes perennes et une litiere de 2IO fJill2/ 
an (!Hargaris, I975, cite par Mooney, I9tli). 

Nous constatons que la productivit~ du chene kerm~s (Quercus coc­
cifern) libere de l'action du pilturage pnr les chevres est plus ele­
vee que cells d'<IUtres fonnations analogues mais nous pouvons nous 
anendre 8. une stabilisatiou du rytlunc cle croissance de la producti­
vi te It une vrlleur leg~remen t plus faible. 
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Les auteurs ont effectue 1' etude morphologique ( cf. tableau), caryologique, ecolo­

gique, phytosociologique, biogeographique et nomenclatural d'Anthyllis hystrix (Willk. 
ex Bare. ) Cardona, Contandriopoulos et Sierra, endemique de Minorque, et d 'A. herman­
niae L. 8. distribution m8di terran€enne disj ointe: M8di terranee orientale, Corse, Sar­
daigne. Cette etude montre les differences et les etroi tes relations phylogenetiques 
et paleogeographiques existent entre ces deux taxons. A. hystrix (2n=84) est un dode­
caploi:de ·fortement apparente a A. hermanniae (2n=14) .--npe;:;t etre considere comme 
un apoend8mique de ce dernier et la differenciation apparait comme fort ancienne. 
Cette forte modification genotypique est acompagnee de changements phenotypiques appa­
rents et constants qui nous ont permis d 1 e1ever au rang d' espece 1 1 end€!mique minor­
caine et d 1 interpreter les nombreuses confusions nomenclaturales liees a ce taxon. 

Binome: Anthyllis hystrix (Willk. ex Bare.) M.A. Cardona, J. Contandriopoulos et 
E. Sierra, Taxon 32:324, 1983). 

Non AnthYfiTS hystrix Sweet'· Hort. Brit. : 114, 1827, nom. mud. 

Basiononyme: Anthyllis hermanniae L. var. hystrix Willkomm ex Barcelo, Flora de 
las Islas Baleares: 112, 1879-81. ---

Synonymes: A. hermanniae L. subsp. hystrix ( Willk. ex Bare. ) 0. de Bolos et J. 
Vigo, Butll.Inst.Cat.Hist.Cat. 38 (Sec.B~7l, 1974. 

A. aspalathi "sensu Calm. non D.C .. 11 , A. horrida Pourret ex Calm. 1 A. spinosissima 
Pourret ex Colmeiro, Enurneraci6n y revis~s plantas de la Peninsula Hispano­
Lusitanica e Islas Baleares 2:114, 1986, (pro syn.). 

A. hermanniae L. var. mul ticaulis Pau, Bull. A cad. Intern. Geogr. Bot. .!:§_ ( 205-206) : 
75, 1906 excl.syn. Genista mul ticaulis Lam. 

A. multicaulis Pau, Broteria, Ser.Bot. g:114-115, 1926, excl.syn. Genista multi­
caulis Lam. 

Conclusions. 

Genista multicaulis Lam. et Anthyllis hystrix sont deux espikes differentes, si 
est ce que la premiere existe ( cf. page 17). 

Anthyllis hystrix est etroi tement localisee a Minorque. Ses affinites les plus 
proches sont avec Anthyllis hermanniae dont l 'aire tres vaste et disjointe s' etend 
du bassin m€di terraneen oriental au sud de 1' Italie, 8. la Sicile, 8. la Corse et 8. 
la Sardaigna. 

Ce deus especes nettement apparentees different done par des caracteres morpholo­
giques etpar leurs nombres chromosomiques 1 n;;7 chez A. hermanniae et n;;;:42 chez A. 
hystrix. Ces differences justifient, a nos yeux, un statut sp€:cifique pour l'endemi­
que de Minorque. 

Tableau comparatif des caracteres morphologiques d' 

Anthyllis hystrix 

Sous-arbrisseau toujours en coussi­
net; 25-50 (60) em; a rameaux tres 
tortueux, se terminant par des epines 
fortement piquantes. Fig. 1, 2a. 

Rameux feuilles et floriferes si tues 
dans le 1/4 - ( 1/6) superieur de la 
plante. Fig. 1. 

Feuilles al ternes, distiques, a gaine 
semi-amplexicaule formee par le sou­
dre des stipules et du petiole. Fig. 
2b, c, d, e. 

Folioles 1, tres rarement 3, line­
aires-lanceolees, aiglies. Fig. 2c, d, 
e, f, g. 

Fleurs solitaires, tres rarement 2; 
4-5.5 mm; brievment pedicel.lees (1-
-1.2 mm); genouillees apres l'an­
these. Fig. 3a, k. 

Brae tees florales souvent absentes. 
Fig. 3a. 

Calice campanule pubescent (1.8-3 mm) 
a dents triangulaires subulees ou mu­
cronees. Fig. 3b, c, k. 

Corolle jaune: etendard (4-5 mm), ca­
rene, androcee et gynecee (3-3.5 mm). 
Fig. 3d, e, f, g, h. 

Gousse monosperme, obovale un peu com­
primee lateralement, brievment stipi­
t€e, vein€e et exserte du cal ice per­
sistant. Fig. 3i, j, k. 

Anthyllis hermanniae 

Sous-arbrisseau parfois + en coussi­
net; 40-70 em; a rameaux Plus bu mains 
tortueux, plus ou mains spinescents, 
epines mains piquantes. Fig. 4. 

Id. 3/4 - 5/6. Fig. 4. 

Id. Fig. 5. 

Folioles 3( 1), tres rarement 5, spatu­
l€es, obtuses. Fig. 5a, b, c, d. 

Fleurs rarement solitaires generale­
ment en grappes courtes ombelliformes 
a 2-4 (5-6) fleurs ( 6-9 mm) ; pedi­
celles tres courts (1.5-2 mm). Fig. 4, 
5e, f. 

Bract8es florales glandulaires noires 
et generalement reniformes. Fig. 5e. 

Cal ice tubuleux-campanule, pubescent 
(3.5-5 mm) a dents lineaires-lanceo­
lees aiglies. Fig. 5e, f. 

Id.: etendard (7-9.5 mm), carene andro­
cee et gynecee (5-6. 5 mm) . 

Gousse id. 
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